
RE SABMDI

TJNE MÈPRLISE

gls.-Ah 1 ptit mi@s6rbl, tu jette des pierres à mon chien!1
Lui. -Vousra'ppolu Toby - eI n od n otre voisi.

HUMORISTIQUERIES
A L'X510108

Lx C OPWAIK. -Sapristi, caporal. il me semble qu'il manque pas mal
d'homum, j'en vois môme beaucoup .u sont absentae; donnes-moi la liste
que je fass l'appel. <Il afppuls.> tohr Où est-il, Docliard 1

Lx CAPRow.-A la corvée de viande.
Lu CAPITAINE, emlunis dappei.r.-Mistoufle 1

Lx Ci'APO E.-Perme!nar

Rarde.

Lx CA PrAIu'u-D)urcpieU 1
Lu CAORAL-A la salle de11police.
Lx oxnPTÂiiq&-Q'est-oe q'lafi
Lx wAORAL.-fl a noirci lsfils de soir collet avec de l'encre rouge-
La CàrnÀfliu, .OuisUaU a aPPf-L-r-Tirius I
Lz oÂPos.sz-3Bn Prsn
La CÂPITÀINR.-Qu'eUt-OS qu il a fait?1
LIE wàoRAL.-Il a caché du tabac belge dans se chaussettes russes.,
Lx CAPITAINE. -Bigre!t C'est un cas de conseil. <Continmuant V'apl)

Andouille 1 A ndouille?1 OÙ est-il cet homme-là 1
Lx CORALw~ -Mon capitaine, il n'y a pas d'Andouille, oeest M&dov-ille.
LE CAPITAINE --Andoville I
Ârn>ovîLLu-Prâsent I
Lu AIAI w ws--U4rouille 1 Latrouille ! Où est-il, cet homme-là 1
Lu CAPOAL -MOU capitaine, il n'y a pas Latroville, c'est Latrouill.
La CAPITAINU -Ltrollille?
LATRaoVILLE -Sent 1
Lu CAPIAINE, 8'.P.roavenSa iota a coup> qu'il n'y a que cIeso homraesprd-

o.ss.-Cormnt, caporal, ils ne sont que deux et vous me laissez faire

l'appel!1 Il fallait me le dire tout de suite!I Est-ce que je pouvais le devi-

ner 1 Qu'est-ce que vous étiez en train de leur faire faire quand je suis
arrivé 1

La CAORoAL-Je leur apprenais à former le cercle, le carré contre la

cavalerie; quand vous étes arrivé, mon capitaine, ils commençaient à
savoir très bilen s'aligner sur deux rangse

Lu oxrITAIux-8aVent-ila au moins ce que c'est que de marcher au

pas?1 Nous allons bien voir ; prenons-les chacun séparément ; à vous,
mettez le pie gauche en avant, ensuite le droit, et puis vous alternerez;
c'est indispensable pour marcher au pau. Attention!1 En avant!I Arche!I
Lairosill.us.ftAe.J

LE oAmÂsuu.I-Ne marches pas la tt entre les jambes, conservez les
épau1.e<BIBalment distantes, surto<ut la droite, restez algn... Allons,
c'est très bien 1 C'est mmepas malt !il y a ertain ensemble 1 Rlompez les

v r 1 îrob, 1En oilà se pour aujourd'hui, caporal, ne fatiguez Pas
'Ontmmet,'a dmi nous allona au tir, et il faut que la moyenne des

balles soit meilleure que la dernière fois. Vous faites très mal votre ser-
vice, caporal, et mi ça continue j'en réfèrersi au olonel ; cOiomet ! la

semaine dernière quand j'arrive au champ de tir, je vous vois sn train de
taire tirer des hommes qui n'ont jamis tenu un fusil ! eest inconcevable !
Ça nous a fait une jolie moyenne ! je vous répète une fois pour toutes que

vous avez cinq1 bons tireurs dans la compagnie (le sergent qevu m

plaez e sit ien). Eh bien ! ces cinq bons tireur" tireront dsrasPu
tous les hommes de la compagnie, c'est la seule façon de relever lamoyne.
Si ce n'est pas honteux 1 faire tirer des hommes .qui n'ont jamais tenu un

fusil 1 (Le oap"tains.'éloigne en mirént, mat' retolUfl 8ur Regsa

DiteS donc, caporal, apr s4emain nous avons promenade militaire; n'ou-

blies pou de prendre avec vous un homme qui connaisse bien le pays; la

dernière fois, vous vous souvenez que nons nous soimeS perdus dans la

forét. .. ces fichues cartes d'état-major, on n'y comprend plus rien 1
JULES Mox.

A LA PHARMACIE.

je mnsieur. Done-oi, s'il vous plaît, pour six sous d'acide Oxalique,
Le commi8.-Et ce pour un suicide on pour un autre usagel

Le monsieur. -Q 'est-ce que cela peut vous faie ...

Le commis.-Quand c'est pour le suicide nous comptons 75 ots.

DÈJA!1

Elia (douze ans, regardant par une ~lee.Qeles enfants sOnt

heureux !. .. Ils ns connaissent pas encore les leçons de littérature et la

physique et le piano loet___
lsérieux de la vie.. .

Clara (treize anis).-Et NOS 4RTISTE8
la tristesse d'un amour-
déçu!I...

SON IDÉE

Too.-Tu as dit à ma-
man qu'il fallait écono-

Le >*re.-Oul.
Toto-Eh bien, il m'est

venu une idée. Cest que
si j'avais un poney, J'use-
rais bien moins de chaus-
sures

TOUJT DE MÊME
Au guichet d'une ban-

que interlope.
-Je désirerais parler

à M. la directeur.
Un employé avec ama-

bilté :
-Tl v;Anf d'être ar-

A

J .

Albert .. d'où,
ire du plein ai


